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Introduction


	Voulez-vous exciter et donner tout le plaisir que vous méritez?


	Envie d'un vrai moment de détente intime et de bienêtre?


	Continuez à lire!


	Avec ce livre vous aurez l'occasion d’avoir tout ce que vous avez toujours voulu mais que personne ne vous a jamais donné: beaucoup, vraiment beaucoup d'histoires explicites en français, comme vous l'avez toujours voulu!


	Vous avez devant vous une collection d'histoires explicites dédiées au bon sexe qu'il est possible d'avoir entre des hommes et des femmes qui aiment se faire plaisir. 


	Beaucoup des contes passionnantes à vivre seul ou en compagnie.


	Vous trouverez de nombreux dialogues entre les protagonistes des histoires, afin que vous puissiez aussi vous imaginer au centre de la scène, comme si vous étiez vous-même un personnage de l'histoire.


	Qu'est-ce que tu attends alors? Laissez-vous aller à la passion, à la provocation, aux fantasmes interdits que vous avez toujours eus, laissez tomber vos inhibitions et commencez à voyager avec des émotions.


	Pas de censure, 100% plaisir.


	Détendez-vous, installez-vous confortablement et embarquez pour un beau voyage plaisir.


	À votre orgasme!


	Qu'est-ce que tu attends? ACHETEZ LE LIVRE MAINTENANT!!!


	Le livre contient un contenu sexuel explicite et ne convient pas aux personnes de moins de 18 ans. Les histoires sont de pure fantaisie: les personnages sont tous d'âge et, comme le contenu, ils sont fictifs. 




Avant de commencer...


	Voulez-vous recevoir gratuitement 5 histoires érotiques rien que pour vous, et rester en contact avec moi?


	Inscrivez-vous à ma newsletter, afin d'être toujours informé de mes nouvelles collections érotiques et de télécharger mon cadeau!


	Voici le lien: Histoires Gratuites


	Voici le code QR :
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	Un bisou et une bonne lecture, Eva!


	 


	 




Quelques règles supplémentaires


	 


	CHAPITRE UN


	"J'arrive tout de suite!"


	Rig Jenkins a jeté un coup d'œil sur sa droite alors qu'une petite serveuse de bar le frôlait avec une telle précipitation que la seule chose qu'il a pu apercevoir était son dos. Et aussi son dos... et c'était un très bel aperçu. Alors que Rig prenait place sur un tabouret du bar, il a également pris un peu plus de temps pour contempler son derrière avant qu'elle ne se retourne et s'enfuie vers une autre table.


	"Qu'est-ce que je peux t'offrir?"


	Rig s'est retourné et a fait face à la grande brune, portant plus de maquillage qu'il ne préférait voir sur les femmes, derrière le bar. Se raclant la gorge, il a jeté un coup d'œil sur les boissons alcoolisées qui tapissaient les étagères derrière elle. Le whisky et le bourbon étaient définitivement une chose dans cet endroit. En regardant les bouteilles le long du mur du fond, il devait y avoir au moins cent cinquante sortes différentes. Il y a aussi un bon mélange de bière artisanale et nationale en fût. Il a souri à la brune. "Beaucoup de choix, m'dame".


	Elle lui a souri en retour, ses lèvres rouges brillantes brillant dans les spots du plafond. "Tu as envie de quelque chose en particulier?"


	Rig a frotté ses paumes l'une contre l'autre. Il avait envie de beaucoup de choses, mais de quoi s'agissait-il exactement, il n'était pas prêt à en parler avec elle. "Je suppose que je vais rester simple ce soir. Un shot de Jack et une bouteille de Coors Light, s'il te plaît?"


	Elle a fait un clin d'œil. "J'arrive tout de suite."


	Alors qu'elle se mettait au travail pour remplir sa commande, Rig a jeté un coup d'œil autour de la table à la recherche de la petite serveuse qui était passée devant lui en trombe pas trois minutes plus tôt. Elle était dans le coin le plus éloigné, hochant la tête, un doux sourire sur le visage, tandis qu'un type, arborant une grosse bedaine et un chapeau de cowboy, lui parlait. Bien que Rig ne pouvait voir que son profil, il était évident que c'était une jolie fille. 


	"Voilà." 


	Rig a concentré son attention sur le shot et la bière maintenant placés devant lui sur le plateau du bar en bois poli. Et puis la brune souriante. Elle était jolie aussi, mais plutôt du genre trop maquillée, trop exigeante, ce qui signifie qu'elle n'était pas du tout son type de beauté. Il a hoché la tête et a soulevé le verre. "Merci, m'dame".


	"Si polie". Elle a penché la tête sur le côté et a rentré une mèche de ses longs cheveux derrière une oreille. "Je m'appelle Cassy. Si tu as besoin de quelque chose d'autre. N'importe quoi, n'hésite pas à crier."


	Ses yeux se sont adoucis et elle a fait les yeux de biche. Le fard à paupières argenté qui recouvre ses paupières a scintillé avec ses lèvres rouges brillantes à cause des lumières du plafond alors qu'elle faisait un spectacle de clignement d'yeux tout lent et séduisant. 


	Rig a souri et a renvoyé le projectile. Ouaip, bien maquillée et définitivement pas son type. Et même s'il voyait des seins et des fesses tous les jours en travaillant à la sécurité du Deuce's Cabaret, le décolleté de Cassy, qui ressortait du gilet en cuir serré qu'elle portait, n'avait rien d'extraordinaire. 


	Cependant, ce n'était pas une paire qu'il choisirait pour secouer son bâton.


	#


	Bethany Carlson a bougé ses hanches d'un côté à l'autre, souriant en écoutant l'un des habitués jacasser sur un problème lié à son travail, et sur des gens qui ne font pas leur travail, et yada-yada, blah, blah...lui seul pouvait sauver la journée grâce à son intelligence. 


	Le groupe se préparait à commencer, et lorsque le gars a fait une pause dans son histoire pour siroter son verre, Bethany a pris ça comme un signal pour se mettre en route. "Tu en veux un autre?"


	"Absolument!" Il a souri, son visage rond et plein apparaissant plus rond.


	Elle ne voulait pas être impolie, vraiment. Elle a été élevée pour mieux savoir. Au lieu de cela, elle a souri, elle a hoché la tête et a fait de son mieux pour paraître intéressée, tout en trouvant un moyen d'avancer et de s'occuper de ses autres clients. Sourire, acquiescer. Sourire, acquiescer... rincer, faire mousser, répéter. "J'arrive tout de suite!" 


	En retournant au poste de serveuse à l'extrémité du bar, un autre client lui a arraché le bras et a demandé une recharge et un menu. Puis une autre a demandé son addition. Le jeudi soir au Whiskey Barrel était la soirée des dames et était toujours occupé. L'affluence était bonne pour le portefeuille de Bethany. 


	Le groupe local préféré de la foule, Zona Road, a proposé une liste complète de reprises de chansons country et a fait un travail d'enfer en les interprétant. Les clients, un mélange d'anciens et de jeunes, ont dansé jusqu'à ce que leur cœur soit content sur la petite piste de danse, et Bethany a navigué entre eux et les autres autour des tables, gardant la carte de boisson de chacun pleine.


	Après avoir annoncé sa commande à Cassy, elle a réglé l'addition pour le client qui l'avait demandée, a libéré le stylo qu'elle avait coincé dans le chignon à l'arrière de sa tête et l'a déposé dans le porte-facture prêt à être signé. S'éloignant, elle l'a remis là où il devait aller, a attrapé quelques vides sur la table, a promis une autre facture à un client et s'est précipitée vers le bar. 


	Se bousculer d'un client à l'autre, en s'assurant qu'ils ont tous ce dont ils ont besoin, était le nom du jeu. Bien que cela lui permette de continuer à recevoir des pourboires, ce dont elle avait le plus besoin, un avantage supplémentaire était que cela lui permettait aussi de garder son cul à la taille qu'elle préférait. 


	Le menu sous un bras, le nouveau porte-facture sous l'autre et les boissons dans les deux mains, Bethany a tourné sur elle-même pour partir faire ses livraisons... et est entrée en collision avec un client assez grand qui passait devant elle.


	"Tire!" Le filet de liquide froid a glissé le long de ses mains et de ses avant-bras, et elle a instinctivement tiré sur ses hanches en arrière pour tenter d'empêcher le déversement de frapper ses jambes nues. 


	Le type a attrapé son bras supérieur. "Oh, bon sang. Tu vas bien?"


	"Ouais. Tout va bien, j'ai juste besoin d'une serviette." Elle a levé les yeux, prête à le rassurer avec un sourire facile... et a perdu son souffle. Mon, oh mon. Avant qu'elle ne réalise ce qui se passait, il avait pris une serviette de bar dans la pile à côté du poste de serveuse, lui a pris une des boissons des mains et a commencé à la nettoyer. 


	Bethany est restée bouche bée, en observant ses traits. Ma parole, il est beau. Et grand, si grand. Le frottement rugueux de la serviette en coton raide sur son avant-bras l'a sortie de sa stupeur momentanée à baver sur un gars sexy et elle a fait glisser le chiffon de sa main. "Merci, je vais bien."


	Il a mis ses mains dans ses poches. "Je suis vraiment désolé de t'avoir foncé dessus comme ça, m'dame." 


	"Aucun mal... un tremblement l'a traversée... c'est fait." A-t-il...madame? Le son du mot qui roulait sur sa langue, sa voix profonde avec un léger accent du sud, a fait irradier la chaleur de son bas-ventre à travers ses membres tandis qu'un frisson parcourait sa colonne vertébrale et que les cheveux de sa nuque se hérissaient. 


	En travaillant comme serveuse de bar ces deux dernières années, Bethany a été abordée de mille façons différentes. Chéri, bébé, chéri, mademoiselle, cher, chéri, même mignon... mais jamais madame. Apparemment, "madame" a fait naître en elle un feu si chaud qu'il a transformé son sang en lave brûlante, comme jamais auparavant. 


	Wow, elle a plus qu'aimé, si ce n'est adoré les sensations, ainsi que les réponses mentales et émotionnelles qui se déchaînent dans chaque centimètre de son corps, mais l'enfer si elle avait une idée de la raison pour laquelle elle réagissait de cette façon. 


	Dans un effort pour se distraire, ne serait-ce qu'un peu, Bethany a terminé le travail de nettoyage. Quand elle a eu fini, elle a jeté la serviette de côté et a fait de son mieux pour mettre un couvercle sur les vibrations qui faisaient encore le tour de ses entrailles. Elle s'est raclée la gorge pour pouvoir parler et ne pas passer pour une parfaite idiote. "Je vais reprendre ce verre maintenant."


	Avec un léger hochement de tête et un sourire sexy arquant ses lèvres trop parfaites, il a détourné le regard d'elle pendant un battement de cœur, puis a de nouveau croisé son regard. "Oui, m'dame". 


	La chaleur a monté le long du cou et du visage de Bethany, et elle a pensé avec certitude qu'elle avait la couleur d'une pomme rouge vif. Bon sang. Il s'est approché et l'odeur du savon propre a rempli ses poumons... et ses genoux ont lâché. La chaleur rayonnant de son grand corps l'a entourée et chaque centimètre de sa peau a frissonné en réponse. Et puis un autre frisson a parcouru sa colonne vertébrale. Incapable de s'arrêter, Bethany a incliné la tête en arrière pour garder le contact visuel et a laissé échapper un soupir. Un sourire magnifique... 


	L'envie de lui dire de se mettre à genoux a traversé le cerveau de Bethany avec une force si importante qu'elle a aspiré un souffle. Avant que les mots n'aient la chance de se manifester, la sensation du verre frais a frappé sa paume et Bethany a arraché son regard assez longtemps pour saisir la boisson dans sa main afin de ne pas la laisser tomber. En attrapant à nouveau son regard, elle n'a pas pu empêcher un sourire d'arquer ses lèvres---pas qu'elle veuille l'arrêter cependant. "Merci." Elle a haussé les épaules alors que le soulagement l'envahissait de ne pas avoir laissé échapper un ordre qu'elle n'avait jamais donné de sa vie auparavant. "Je dois aller livrer ça."


	Un autre moment a passé, la tension entre eux étant épaisse comme de la mélasse, avant qu'il n'acquiesce et ne s'écarte. Instantanément, Bethany a ressenti l'absence de son grand corps comme s'il l'avait enveloppée mais l'avait soudainement lâchée et s'était éloigné. Une envie presque féroce s'est emparée de ses entrailles pour avoir à nouveau la chaleur de lui autour d'elle. 


	Ce qui était fou!


	À part quand il a attrapé son bras, leurs corps ne se sont même pas touchés!


	Stupidement fou!


	Fronçant les sourcils face à la profonde sensation de perte qui longeait sa peau et s'installait dans son estomac comme un bloc de glace, elle s'est éloignée et s'est dirigée vers ses clients qui attendaient. Ce n'est pas comme si elle ne voyait pas régulièrement de beaux garçons. Elle en voyait tout le temps. Les bars en étaient pleins. Et les bars de campagne en avaient à la pelle, c'est sûr. Mais elle ne s'engageait jamais avec eux. Elle n'a jamais flirté, ne s'est jamais attardée ou n'a même pas été intéressée. Qu'est-ce qui pouvait bien être si différent chez celui-là? Pourquoi lui?


	Mais bon sang, son sourire! Le sourire de l'homme a pris son apparence déjà bonne et l'a fait exploser. La lumière était faible dans le bar, mais pas assez pour qu'elle ne puisse pas voir la couleur de ses yeux. Ils étaient bleus et magnifiques. Des cheveux bruns coupés court, une mâchoire ciselée. Des lèvres pleines. Il mesurait plus d'un mètre quatre-vingt-dix et était définitivement musclé, comme s'il avait des abdominaux en planche à laver. Elle n'avait pas besoin de voir sous son t-shirt et sa flanelle pour savoir que c'était un fait. Le garçon était carrément beau. Aucun doute là-dessus.


	Mais son attirance soudaine pour lui était plus que toutes ces choses réunies. La question était de savoir si elle voulait découvrir combien de plus?


	 


	CHAPITRE DEUX


	Rig a regardé l'incarnation de la fille parfaite d'à côté s'éloigner de lui, et une fois de plus, il a admiré la vue incroyable de son derrière dans un short en jean. Sauf que cette fois, il en a également profité pour vérifier ses jambes soyeuses. Son jean est devenu beaucoup plus serré au niveau de la braguette et ses paumes ont eu envie de savoir si sa peau était aussi douce qu'elle en avait l'air.


	Elle portait très peu de maquillage, voire pas du tout. Ce qu'il a adoré. Ses cheveux étaient tirés en un chignon épais, placé bas à la base de sa tête. Elle portait une chemise en flanelle, nouée à la taille et une sorte de débardeur en dentelle à peine visible en dessous. Et des bottes de cowgirl, bon Dieu, des bottes! Rig passa sa paume sur sa tête. Bon sang, elle était bien.


	Il l'avait appelée "madame", comme il s'adressait à toutes les femmes avec lesquelles il était en contact. C'était un mot de respect que sa maman et son papa s'étaient assurés d'apprendre quand il était petit, mais pour une raison quelconque, quand il l'a dit à cette fille, c'était très différent. À la seconde où le terme respectueux a franchi ses lèvres, ses yeux se sont enflammés, un feu y a jailli. Mais ensuite, presque immédiatement, comme s'il était connecté à elle d'une manière mystique, son corps a répondu comme si elle l'avait appelé directement à elle - et il a suivi l'instinct, s'approchant le plus possible. 


	Dieu Tout-Puissant, lorsque Rig a touché son bras et que la chaleur de sa peau a traversé la fine manche de flanelle jusqu'à sa paume, sa queue s'est durcie. Malgré tout, il savait qu'à un certain niveau moléculaire, il avait eu tort de la toucher sans demander. Lorsqu'il a lâché prise, tout ce à quoi il pouvait penser était à quel point il voulait - non, avait besoin de la toucher à nouveau. 


	Après qu'elle lui ait pris le chiffon de bar pour finir de nettoyer le déversement, il a fourré ses mains dans ses poches comme un adolescent stupide et peu sûr de lui. Il n'avait pas confiance en lui, et avoir l'air d'un idiot était bien mieux que de la toucher à nouveau sans permission.


	À vrai dire, la façon dont une partie du monde manque de respect pour les limites personnelles, a retourné l'estomac de Rig. Quel que soit le sexe d'une personne, elle n'a pas le droit de toucher quelqu'un sans son consentement - une autre chose que ses parents avaient veillé à ce qu'il comprenne, même lorsqu'il était petit. Même si sa famille n'était pas parfaite, ses parents l'avaient sans aucun doute bien élevé.


	Une fois qu'il avait commencé à vieillir et à avoir des petites amies, Rig n'a jamais posé ses mains sur une femme sans y être invité. Mais cette attraction instinctive, qui le poussait à aller vers elle, était quelque chose de complètement différent. Incapable de traiter tout ce qui tourbillonnait dans sa tête, Rig est retourné à son siège au bar et a commandé une autre bière. 


	Une idée a germé au fond de son esprit, juste hors de portée. Rig a bu une gorgée de la bouteille de bière et a regardé sa minuscule serveuse se déplacer dans le bar tandis que l'idée - qui avait commencé par être petite et ridicule - grandissait. Jusqu'à ce qu'il n'y ait rien d'autre à faire que d'ouvrir toutes les portes et fenêtres et d'y faire face. 


	Oui, la nécessité pour elle de lui donner la permission était ancrée dans le respect de ses droits à l'espace personnel et en tant qu'être humain... mais plus que tout cela combiné, cela avait tout à voir avec le fait de lui plaire et d'obtenir son approbation.


	Rig savait, de la même façon qu'il connaissait son propre nom, que si elle lui demandait de se mettre à genoux, même là devant un bar entier rempli de gens, il le ferait. Il ramperait vers elle si c'était ce qu'elle voulait. Il embrasserait aussi ses petits pieds bottés de cow-boy. Et pas parce que c'était un acte dégradant ou humiliant qui lui ferait prendre son pied. 


	Non. Le fait de le faire pour elle et seulement pour elle ne m'a pas paru avilissant ou humiliant. C'était libérateur. J'avais l'impression que ce qu'elle voulait ou avait besoin était la seule chose qui comptait, et le pouvoir d'être celui qui lui donnerait tout et n'importe quoi, pulsait en lui au rythme des battements de son cœur. Comme si c'était ce qu'il était censé faire... Mais sous tout cela, coulant comme une rivière déchaînée, il y avait un profond besoin de lui plaire. Et il ne connaissait même pas son nom.


	D'où venaient toutes ces prises de conscience émotionnelles et sexuelles inhabituelles - du moins inhabituelles pour lui - Rig n'en avait aucune idée. Il savait seulement qu'elles étaient justes et vraies.


	Ses pensées se bousculant dans sa tête comme des balles rapides, Rig a fait signe au barman de lui servir un autre verre. Après avoir avalé le liquide doré, et après que la brûlure ait voyagé de sa gorge à son ventre, il a essayé de trouver une logique à ce qu'il ressentait et à ce que cela pouvait dire sur qui il était en tant que personne. 


	Il n'était pas un type faible. Il ne laissait personne le mener par le bout du nez... ou par la queue, d'ailleurs. Bien que l'idée que cette petite dame s'empare de sa queue n'ait fait que resserrer les choses derrière sa fermeture éclair. 


	"Si tu fixes encore plus fort, tu pourrais vraiment brûler un trou dans son cul avec tes yeux."


	Rig a tourné la tête pour trouver le barman, Cassy, en train d'essuyer la surface du bar devant lui. Il a souri. "C'est si évident?"


	Elle a roulé les yeux. "C'est plus qu'évident. Tu peux continuer, mais tu perds ton temps. Bethany ne s'occupe jamais des clients."


	"Cela ressemble beaucoup à un défi. Ou tu es juste aussi jaloux? Rig a renversé sa bière pour l'avaler.


	Cassy a baissé le menton et a levé un sourcil. "Chérie, s'il te plaît. Je n'ai aucune raison d'être jalouse de Bethany."


	Rig l'a regardée s'éloigner et n'a pas pu s'empêcher de glousser. De toute évidence, la femme n'avait pas l'habitude que quelqu'un d'autre qu'elle attire l'attention. Mais l'idée qu'elle puisse être assez arrogante ou égocentrique pour croire que Bethany--Jésus, quel nom parfait pour elle--n'était pas assez jolie ou belle pour attirer l'attention d'un homme faisait passer Cassy pour une affreuse sorcière. 


	Avant même d'être face à face avec Bethany, Rig pouvait voir qu'elle était jolie. Mais en la regardant pendant les vingt dernières minutes environ, alors qu'elle faisait son travail en attendant les clients dans le bar, il avait décidé qu'elle était plus que belle. C'était la façon dont elle souriait à ses clients. La façon dont elle s'arrêtait et leur accordait toute son attention lorsqu'ils lui parlaient. Mais aussi, c'était la façon dont ils la traitaient. Il était évident, en observant les clients qui la connaissaient bien, qu'elle était considérée comme une personne au cœur authentique. Leurs visages changeaient, leurs expressions devenaient douces lorsqu'ils lui parlaient. 


	La beauté n'est pas seulement à fleur de peau. Ce qui rend une personne jolie, ou même belle, c'est ce dont son cœur et son caractère sont faits. Jusqu'à présent, Bethany prouvait que sa façon de penser était correcte. Tout ce que Rig devait trouver maintenant, c'était comment il allait gagner le privilège de son attention. 


	À bien d'autres égards que celui de son client. 


	#


	Bethany a débarrassé une table des produits vides et a essayé tant bien que mal de ne pas jeter un coup d'œil au bar pour la huit cent millionième fois au cours des dernières heures. Ce beau garçon de la campagne, grand et musclé, était toujours assis là. Une bouteille de bière et un verre à liqueur devant lui. À l'occasion, il s'est levé et est allé aux toilettes pour hommes, puis est revenu à son tabouret. Mais à part ça, il n'avait parlé à personne. Il n'avait dansé avec personne. Étonnamment, il n'avait presque pas fait attention à Cassy non plus - du moins d'après ce que Bethany pouvait en dire.


	Ce qu'il avait fait, c'était observer Bethany. 


	Tous. 


	Nuit. 


	Long.


	Lorsqu'elle croisait son regard, il lui faisait un signe de tête, parfois il souriait. D'autres fois, il la fixait simplement. Ce n'était pas effrayant ou digne d'un harceleur. Au contraire, c'était comme s'il attendait quelque chose. 


	En l'attendant peut-être... L'expression de son visage était celle de la patience et du contentement. Comme s'il allait rester assis jusqu'à ce qu'elle lui dise de partir, ou de rester, ou de faire ce qu'elle voulait.


	Bien que Bethany n'ait jamais eu d'aventures d'un soir, l'idée de l'emmener chez elle, dans son lit, et de lui faire faire tout ce qu'elle demandait a fait naître la convoitise dans son estomac et a fait jaillir un éclair sur son clitoris. Pour l'amour de Dieu, sa culotte avait été mouillée une bonne partie de la nuit à cause de lui. 


	De retour au poste de serveuse - et à quelques mètres seulement de l'endroit où il était assis - la peau de Bethany la démangeait et son bas-ventre se contractait en un nœud. Elle a soufflé, essayant d'expulser un peu de tension alors qu'elle jetait les bouteilles de bière vides à la poubelle avant d'aligner les verres sales pour que les serveurs les lavent. 


	La vie n'a pas été remplie de partenaires sexuels; elle n'a été avec que quelques hommes. En fait, elle pouvait les compter sur une seule main, avec des doigts à revendre, y compris son petit ami du lycée. Mais aucun d'entre eux n'avait allumé un feu en elle comme le faisait cet étranger, en restant simplement assis là. 


	Au cours de l'année dernière, les livres de romance ont été la clé pour débloquer des désirs à l'intérieur de Bethany, dont elle n'avait aucune idée de l'existence. Pour certains, c'était une chose complètement taboue, quelque part loin de la ligne de perversité. L'idée d'être la dominante, une femme Dom - celle qui décide des coups et des règles, l'a poussée à rechercher l'homme parfait. 


	Un homme qui était prêt à se mettre à genoux pour elle, et seulement pour elle. 


	Bien qu'elle soit certaine que le genre de sexe pervers où elle doit être celle qui dirige ne pourra jamais être trouvé par elle. Mais à part ses envies sexuelles, à l'âge de vingt-trois ans, Bethany avait aussi renoncé à trouver la connexion émotionnelle parfaite qu'elle avait rêvé d'avoir. Ce type d'alchimie n'existait que dans les fictions. 


	En vérité, elle n'avait même pas pris la peine de le chercher. Et pour autant qu'elle le sache, ce qu'elle ressentait à ce moment-là signifiait seulement qu'elle était excitée. Cela faisait un moment qu'elle n'avait pas fait l'amour. La luxure pouvait bousiller le cerveau, faire ressentir à une personne des choses qui n'étaient pas réelles, tout cela au nom d'un orgasme bien nécessaire.


	"Ma'am?"


	Bethany s'est figée alors qu'une vague de pure luxure se précipitait dans son corps, la remplissant de la tête aux pieds. Ce sentiment l'a bercée jusqu'au fond d'elle-même et elle a dû fermer les yeux, s'agripper au bord du comptoir et se rappeler de respirer. Quand elle a senti qu'elle s'était suffisamment calmée, elle a levé les yeux et a trouvé son regard instantanément. 
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